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Résumé :
Face aux variations environnementales, à savoir : journalières, saisonnières et annuelles, les organismes adoptent différentes stratégies pour mieux exploiter les ressources du milieu et se reproduire (accéder aux partenaires sexuelles et développement des gonades) et de façon ultime atteindre la fitness.  Dans le cas des ectothermes, la température du milieu affecte directement la température corporelle, ce qui influence aussi bien les processus physiologiques que le comportement.

C'est dans cette optique que nous avons abordé cette thèse, en examinant trois stratégies utilisées par le lézard des murailles Podarcis vaucheri dans le Djurdjura, à savoir : alimentation, reproduction et thermorégulation. 

Nos résultats, montrent que le printemps est la période idéale pour se reproduire et se nourrir, d'ailleurs durant cette période les lézards expriment une activité journalière mono-modale, essentiellement entre 10h et 15h, ce qui leur offre largement de temps pour la recherche de proies, de partenaire sexuel et la thermorégulation. Durant cette période, les lézards maintiennent une température corporelle élevée et constante, suivi d'une thermorégulation active, ce qui leur permet d'accomplir leurs différentes fonctions de façon optimale.     

L'analyse statistique appliquée aux proportions des catégories de proies consommées, montre que le régime alimentaire de P. vaucheri  est malléable dans le temps. Ces variations saisonnières sont attribuées aux changements spatiotemporelles des proies disponibles, aux variations des conditions du milieu, surtout la température et aux besoins spécifiques. Au printemps, le spectre alimentaire de P. vaucheri est plus diversifié, les mâles et les femelles expriment nettement leurs préférences trophiques, qui se traduit par une différence significative entre le régime trophique des deux sexes. Par contre, en été, on assiste à une réduction de la diversité du spectre alimentaire, dû à la réduction et/ou rareté des proies disponibles et à l'augmentation des températures du milieu, qui limitent ainsi l'activité des lézards. Aussi pour faire face au manque d'eau, les lézards consomment essentiellement les proies riches en eau comme les Homoptères et les Orthoptères. 

En Automne, le spectre alimentaire de P. vaucheri devient très pauvre, comme en été, le manque de nourriture oblige les mâles et les femelles à converger leurs préférences alimentaires.  Cependant, la période automnale est caractérisée par une consommation spectaculaire de fourmis. Cette stratégie est utilisée par les lézards pour réduire l'effort et le temps de recherche des proies, et comme la saison froide et l'hibernation approchent, ils sont obligés de faire leurs réserves assez rapidement avant la raréfaction voir l'absence de proies.  

Le cycle de reproduction de P. vaucheri appartient au type associé, avec une intense activité sexuelle, chez les deux sexes, au printemps et au début de l'été (Juin). Le cycle sexuel des femelles est assez simple, il est caractérisé par une longue période de repos sexuel, à savoir du mois de Juillet jusqu'à l'entrée en hibernation. Cependant, l'étude de la spermatogenèse, révèle une courte période de repos sexuel, en Juillet, et une reprise rapide d'activité spermatique en Aout, suivi d'une production de spermatozoïdes en automne, mais ces derniers restent dans la lumière des tubes séminifères. 






